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OZONE ET FORTES CHALEURS
CANICULE ET MÉDICAMENTS :

POURQUOI CERTAINS TRAITEMENTS 
DEMANDENT UNE VIGILANCE ACCRUE ?
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Chaque été, les épisodes de chaleur intense rappellent combien notre organisme est mis à 
l’épreuve mais la transpiration, la sensation de soif et les adaptations de la circulation sanguine 
permettent habituellement de lutter contre la chaleur. 
Angle-double-right Certains médicaments peuvent :

Angle-double-right Favoriser la déshydratation
Angle-double-right Diminuer la transpiration
Angle-double-right Perturber la régulation de la température corporelle
Angle-double-right Augmenter le risque de baisse de tension artérielle
Angle-double-right Augmenter le risque d’atteinte rénale,

Angle-double-right Certaines personnes sont plus particulièrement vulnérables comme :
Angle-double-right Les personnes âgées car la sensation de soif diminue avec l’âge
Angle-double-right Les personnes atteintes de maladies chroniques comme le diabète, l’hypertension, 

l’insuffisance cardiaque, l’insuffisance rénale, les maladies neurologiques et psychiatriques
Angle-double-right Les personnes avec une altération des fonctions cognitives
Angle-double-right Les personnes dépendantes, institutionnalisées ou socialement isolées

QUELS MÉDICAMENTS NÉCESSITENT UNE VIGILANCE PARTICULIÈRE CAR ILS 
FAVORISENT LA DÉSHYDRATATION OU L’INSUFFISANCE RÉNALE
Angle-double-right Les diurétiques
Angle-double-right Certains médicaments contre l’hypertension et l’insuffisance cardiaque
Angle-double-right Les antidépresseurs, neuroleptiques, somnifères et autres psychotropes
Angle-double-right Les antiinflammatoires non stéroïdiens
Angle-double-right Les médicaments pour le diabète de type 2 comme les gliflozines (dapagliflozine, 

empagliflozine, canagliflozine) qui augmentent les pertes urinaires

QUELS MÉDICAMENTS NÉCESSITENT UNE VIGILANCE PARTICULIÈRE 
CAR ILS FAVORISENT L’ALTÉRATION DE LA THERMORÉGULATION ET DIMINUE 
LA SUDATION
Angle-double-right Les médicaments ayant des propriétés anticholinergiques pour le traitement de l’épilepsie, 

de l’incontinence urinaire, des dépressions, de l’anxiété de la maladie de parkinson, et 
certains traitements de l’incontinence urinaire.

AUTRES
Angle-double-right Certains antibiotiques (Tétracycline, fluoroquinolones), anti-inflammatoires ou traitements 

contre l’acné (rétinoïde) rendent la peau plus sensible au soleil. Avec certains médicaments, 
la sensibilité peut être très prononcée, et cela peut, par exemple, provoquer des brûlures sur 
la peau.
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UNE FOIS LA DÉSHYDRATATION INSTALLÉE, ELLE PEUT MODIFIER 
SIGNIFICATIVEMENT LES CONCENTRATIONS DE CERTAINS MÉDICAMENTS 
DANS LE SANG CE QUI PEUT ÊTRE TRÈS DANGEREUX AVEC RISQUE ACCRU 
DE SURDOSAGES TOXIQUES PARFAIS GRAVE COMME POUR LE 
Angle-double-right �Lithium, utilisé dans certains troubles psychiatriques (troubles bipolaires notamment)
Angle-double-right Certains antiépileptiques
Angle-double-right �L’effet cumulatif des médicaments anticholinergiques peut contribuer au risque 

d’hyperthermie, de confusion et de décompensation aiguë 

SIGNES D’ALERTE À SURVEILLER
Les symptômes suivants peuvent traduire une déshydratation ou une mauvaise tolérance à la 
chaleur :
Angle-double-right �Soif importante 
Angle-double-right �Bouche sèche 
Angle-double-right �Fatigue inhabituelle
Angle-double-right �Vertiges ou sensation de malaise
Angle-double-right �Faiblesse musculaire
Angle-double-right �Diminution des urines
Angle-double-right �Maux de tête
Angle-double-right �Confusion ou désorientation, particulièrement chez les personnes âgées

QUAND FAUT-IL APPELER UNE AIDE MÉDICALE URGENTE ?
LE COUP DE CHALEUR EST UNE URGENCE MÉDICALE.
Lorsque le corps ne parvient plus à réguler sa température interne, qui dépasse alors 40°C :  
peau chaude et sèche avec des troubles neurologiques (confusion, perte de connaissance) 
et peut entraîner des dommages irréversibles ou la mort. Certains facteurs aggravants 
augmentent le risque : la déshydratation, l’alcool et la prise de certains médicaments (comme 
les diurétiques ou antidépresseurs).
Signes physiques :
Angle-double-right �Température corporelle supérieure à 40°C
Angle-double-right �Peau chaude, rouge et parfois totalement sèche (absence de transpiration)
Angle-double-right �Signes neurologiques : Maux de tête sévères, étourdissements, confusion, propos incohérents, 

convulsions ou perte de conscience. 
Angle-double-right �Signes associés : nausées, vomissements, rythme cardiaque et respiration accélérés. Les 

personnes à risque sont les nourrissons, les jeunes enfants et les personnes âgées. Les 
sportifs et les personnes effectuant des travaux pénibles à l’extérieur sont également très 
exposés. 

CONDUITE À TENIR = REQUIERT UNE INTERVENTION IMMÉDIATE 
Angle-double-right �Appeler les secours : Appelez le112 
Angle-double-right �Mettre au frais : Déplacez la personne à l’ombre ou dans un endroit climatisé.
Angle-double-right �Refroidir : enlevez ses vêtements superflus et appliquez des linges froids ou de l’eau fraîche sur 

son corps, tout en la ventilant.
Angle-double-right �Position de sécurité : Si la victime est inconsciente, placez-la en Position Latérale de Sécurité 

(PLS) en attendant l’arrivée des secours 
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LES BONS RÉFLEXES EN PÉRIODE DE CANICULE

check-square ��Buvez régulièrement de l’eau au cours de la journée, même sans sensation de soif, sauf 
avis contraire de votre médecin.

check-square �Restez autant que possible dans un endroit frais.

check-square �Fermez les volets et fenêtres pendant les heures les plus chaudes.

check-square �Rafraîchissez-vous régulièrement (douche tiède, linge humide, ventilateur en complément).

check-square ��Évitez les efforts physiques aux heures les plus chaudes.

check-square �En cas de traitement chronique ou de maladie chronique, soyez particulièrement attentif à 
votre état de santé, consulter votre médecin pour éventuellement adapter et vérifier les doses

IMPORTANT

exclamation-triangle ��N’arrêtez jamais un traitement de votre propre initiative.

exclamation-triangle ��Ne modifiez pas les doses sans avis médical.

exclamation-triangle ��Évitez l’automédication, notamment avec les anti-inflammatoires. 

EN CAS DE DOUTE
Adressez-vous à votre médecin ou à votre pharmacien, en particulier si vous êtes âgé, atteint 
d’une maladie chronique ou si vous prenez plusieurs médicaments.

La vigilance de chacun permet de prévenir la plupart des 
complications liées à la chaleur.

Informer, prévenir et accompagner sont les clés pour éviter des 
complications parfois graves. En renforçant la vigilance et en 

encourageant le dialogue avec les professionnels de santé, chacun 
peut traverser les périodes de canicule en toute sécurité.

L’AVIQ soutient activement les actions de sensibilisation qui visent 
à protéger les publics fragilisés face aux risques liés à la chaleur et 

aux traitements médicamenteux.
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Avec la collaboration de :

PHONE-VOLUME  0800/16.061    ENVELOPE-OPEN-TEXT  numerogratuit@aviq.be

AGIR
Angle-double-right Prendre contact avec le médecin ou le 112 si l’état de santé est inquiétant ;
Angle-double-right si possible, prendre la température corporelle ;
Angle-double-right selon les indications du médecin et l’état de la personne, poursuivre l’hydratation ;
Angle-double-right rafraîchir la personne, selon les possibilités : 

Angle-double-right par une douche fraîche sans l’essuyer ;
Angle-double-right envelopper d’un drap humide ;
Angle-double-right utiliser un ventilateur et/ou créer un courant d’air frais. L’idéal est de combiner : installation 
dans une pièce fraîche, enveloppement frais et humide, brumisation d’eau fraîche et ventilation)

Angle-double-right �ne pas prendre ou donner du paracétamol et/ou de l’aspirine ou des anti-inflammatoires 
non stéroïdien en réponse aux symptômes du coups de chaleur sans avis médical ou sans 
consulter un pharmacien. Ces médicaments sont inefficaces sur les symptômes du coup de 
chaleur. De plus, la prise de paracétamol peut même aggraver une atteinte du foie souvent 
présente dans ce cas. La prise d’aspirine ou d’anti-inflammatoire comme l’ibuprofène peut 
aggraver le risque de déshydratation déjà présent.

SIGNES D’ALERTE
SIGNES POUVANT FAIRE PENSER À UN ÉPUISEMENT DÛ À LA CHALEUR OU AU 
DÉBUT D'UN COUP DE CHALEUR
Angle-double-right forte rougeur, sensation de chaleur intense, maux de tête ;
Angle-double-right troubles de la vue, sensations anormales (équilibre, jugement, etc.) ;
Angle-double-right grande faiblesse, grande fatigue ;
�Angle-double-right �soif, bouche sèche, température corporelle élevée, pouls rapide, 

crampes musculaires ;
�Angle-double-right nausées, vomissements, diarrhée.

SIGNES POUVANT FAIRE PENSER À UNE EXPOSITION À DE FORTES 
CONCENTRATIONS D’OZONE
Angle-double-right essoufflement ou respiration anormale, toux ;
Angle-double-right irritation des yeux, de la gorge.

Le changement climatique accroît déjà la fréquence et l’intensité des vagues 
de chaleur, une tendance appelée à s’amplifier (sixième rapport d’évaluation 

du Groupe d’experts intergouvernemental sur l’évolution du climat, 2023) 
avec sans conteste des conséquences en termes de santé. Il est donc 

nécessaire pour chaque wallonnes et wallons de connaître et d’adopter les 
gestes et comportements pour se protéger des effets néfastes de celles-ci. 


